




Background

Voilà 15 ans que je suis né sur cette belle terre d’Egypte. Le début de ma vie fut assez normal. Je vivais tranquillement avec mes parents, dirigeant d’un grande chaîne d’hôtel destinés aux touristes. Je passais le plus clair de mon temps dans des halls d’hôtel recouverts de marbre blanc et dans des chambres à 800$ la nuit.

Vint un jour le temps de la scolarisation. J’ai été envoyé dans un des plus prestigieux établissement catholique d’Egypte. J’avais alors 6 ans. J’étais plutôt un excellent élève brillant dans toutes les matières dans lesquelles je m’investissais et juste bon dans les autres. Mais comme tous les bons élèves de tous les pays, je n’étais guère apprécié par ceux « du fond de la salle ». Ils me raquettèrent et me harcelèrent pendant des années.

Jusqu’au jour ou quelque chose de peu commun arriva. J’étais en train de courir comme tous les jours, non par plaisir mais par souhait d’éviter de me faire ouvrir pour la troisième fois cette année l’arcade sourcilière, poursuivit par l’éternelle bande de voyous qui me harcelaient. Je tournes dans une ruelle espérant les semés et me retrouves bloqué dans un cul de sac. J’entends des pas, ils arrivent. J’essaie de me cacher derrière un vieux baril qui traîne. J’espère qu’il ne m’ont pas vu tourner. Je retiens ma respiration de peur qu’ils ne m’entendent. Les voilà. Ils ont du me voir ils m’appellent, me disent qu’ils vont me peter ma gueulle. Je transpires, probablement la peur. Mes tempes me font mal à cause de l’afflux de sang du au stress. J’entends leurs souffle, ils ne sont plus qu’a quelques mètres. Si je restes la ils vont me trouver. Je ne dois pas, il faut que je cours. Je me suis alors élancé. Mais alors que je pensais me faire attraper au bout de quelques pas, je parviens à traverser la rue. Je les entends crier mais je ne peux me retourner, pas tout de suite. J’arrives dans une grande rue, sauvé.

Le lendemain, ils n’osaient plus m’approcher. Je distinguait même une lueur de peur dans leurs yeux. Il me fallut un certain temps pour comprendre pourquoi. En fait, je n’ai compris ce qu’il s’est passé que le jour ou j’ai failli tout perdre. 

Nous étions en voiture avec mes parents, nous allions à un grand dîné comme ils en ont l’habitude. Le chauffeur roulait tranquillement quand une autre voiture déboula d’une petite rue. Embardé pour essayer de l’éviter, je vois les phares se rapprocher de nous. Mais alors qu’elle allait nous percuter, rien. Je ne vois plus de phare, plus de route. Le chauffeur est blanc de peur, ma mère est inconsciente, apeurée, les bâtiments me semblent moins haut que d’habitude. Je me rendis alors compte que nous n’étions plus au sol. La voiture flottait mollement dans les airs, les roues tournant dans le vide. Je ne comprenais pas ce qu’il se passait, j’étais effrayé. Tout à coup, la voiture retomba. J’étais épuisé, comme si j’avais porté moi même la voiture à bout de bras. Alors je m’endormi.

Quand je me réveilla, j’étais dans ma chambre, bien au chaud dans mon confort habituel.

